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140 Reflexions, on Maximes

quelquefois pour la conduite
d'un Eftat.

LXXXYV.

L’Empereur Gordien avoit
accoutumé de dire, que le
plus infortuné de tous les
Princes , eftoit celuy a quiL
Pon déguifoit la verité. Je
crois que lors qu’il témoigne-
ra eftre fort aife de Pentendre,
on ne la’ luy cachera point;
mais s’ en ade Paverfion, it

- ne fcaura jamais la verité des

chofes, & on ne sétudiera
qu’a le tromper, on luy men-
tira prefquautant de fois,
que Pon fera obligé de luy
parler, jamais on ne luy dira
Ies chofes comme elles{e paf-
fent; enfin il fera i malheu-
ICUX;,




Royales ¢ Politiques. 141
Teux, que ‘de ne vouloir pas
donner creance i la verité,
quand quelqu’un voudra luy
parler de bonne foy & fans dé-
guifement. :

LXXXVLI

Je tiens pour moy,que Ceft
Pauthorite qui releve extraor-
dinairement la Majefté,& qui
la meten figrand credit par-
my les peuples; le Royquila
{¢aura bien ménager, trouve-
ra qu’elle luy eft plus neceflai-
re & anfiniment plus usile,
que toute {a puiflance, quefes
armeées, & que tous les fup-
plices; maisil faut aufli qu’il
{cache, qu’on ne peut Pacque-
rirny par adrefle , ny par for-
ce,ny aveclefecours d’un mil-

lion
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